
LA PALESTINE SPORTS 
•près la guerre mondiale' »Q^ 

i . 8UITE L>X LA I — • — PAQB • • • • " 

La Pataatma est un très petit; L'arvmigration juive grossit, sur-
territoire de 230 ki lomètres de Ion- tout à partir de 1933. 

«jueur seulement (Partt-LIII* i 250 Au début, le contraste n e sub-
> Kilomètre*). aista qu'entre les ohrétfons e t les 

La d i s tance entre Jérusalem ctiArabat m a h o m e t a n i . 
M a ï a u l l i n'est que de 100 kilomè- Mais , en 1928, un Cancres arabe 
t r è s (même pas la distance de put se tenir à Jérusalem, qui de-
U l l e - A m i e n s : 125 kilomètres i. m a n d a du Haut Commissaire une 

L a population, d'environ un mil- représentation populaire. 
Hem d'habitants, se compose d'Ara-! D a n s ce Congrès, les juifs avaient 

d e Juifs, de Fei lahs (popula-leu la minorité 
t i on ancesirale parlant l'arabe 
d e Turcs, c e s t - i -d i re . d'après les 
d è n o m m a t i o n s confess ionnel les : de 
Juifs, de m a h o m é t a n s et de chré-
ttans. 

Le c l imat (par 32° de latitude 
nord> es t sub tropical, comportant 
d e s pluie» d'hiver e t des séche-

A Jérusalem (740 mètres d'alti
tude) la température moyenne est : 
tel Janvier, de 8° 3 : en Août, de 
9 * 5 . La moyenne annuel le est de 
15*9 

8 u r la côte, tout s'adoucit. 
D a n s la vallée du Jourdan, la 

m o y e n n e annuel le est de 24". c'est-
aXbre tropicale. 

Comment l 'Angleterre 
acquit la Palestine 

Durant la guerre mondiale. l'An-
•totarr* a abandonne deux fois le 
P a y s : aux Juifs et aux Arabes. 

A c e s derniers, pour la « révolte 
d u Désert 
promit ui 
libre, de 

Ils combatt irent ensuite violem
ment la proposit ion que le Gouver
nement anglais , lui n o n plus, ne 
put approuver. 

U n problème 
diff ici le à résoud re 

Encore un succès 
pour le Boxing-Club 

Lillois 
Ce pronost ic n'est p a s osé, bien 

au contraire . L'annonce du m a t c h 
pincipal H u - O n g e n a e t qui fut fai te 
d a n s n o t r e é H t e d dtiiier. e n e s t 
une preuve irréfutable. En effet , l es 
mulieux sport i f s acquis à la boxe 
s 'en e n t r e t i n r e n t avec pass ion 
c o m m e Ions d u m a t c h Kid Michel-
Frank Harsen. Chacun m d e m a n d e 
à présent, qui de H u ou de Onge-
n a e r t g a g n e r a cette rencontre pla
c é e BOUS l e s i g n e d e la puissance 
la plus é t o n n a n t e qui pu i s se s e voir 
ac tue l l ement sur n o s r ings nord/Ls 
tes. C h a c u n s a i t que l e s deux ad 
versaires qui s 'affronteront dcrraui 

Lorsqu'en Septembre 1933 te 
nombreux émigrés Juif» arrivèrent 
d'Allemagne (plus de 61.500 e n 
1935», les Armbte furent de plus e n J ^ - J ^ . ^ ' l s j u t a ^ te rtng 

plus inquiets | d e ^ ^ j ^ d C 6 f e t œ de la rue de 
Chrétiens et musulman i s e tin-iLannarv. à Fives-LdMe. sont des 

rent ensemble sur la défensive. lathaètàs d'une force de frappe net-
Leur chef fut le Grand Mufti o k i t e m e n t supérieure. capables de 

Jérusalem. | va incre de s h o m m e s de tout pre-
II y avait eu déjà de nombreux n n e r p l a n 

chocs entre Arabes et Juif s (compte i ^ ^ d c o m p a r a i s o n entre 
r j p U r » , agressions contre l e s U ^ u n ^ l i g n e o S e l î u e par leurs 

ït?,l „ . „ , „ . „ , i „ Mif»^™^,x. vic'.oires respect ives et rapides sur 
H £ » ? ^ ™ , M i Maurice Smgier . susc i t e c e t in térê t 
dégénéraient en guerre civile. , _, , . „ , „ , , , , . , . , . ' ,_,,., u , , -., /->»,„« 

D e s bandes libres arabes se f o r - i f l i S 0 J ^ u t * ™ J T * - 5 U * i * * f ; 
mèrent et combatt irent pour l'in 

contre les TurcV"on \dépendance d e s Arabes. 
grand Empire arabe P e t » e *¥«" r e- incessants 
Mer Rouge, au Sud accompagnes de ruses, de malices 

Paris, s, LMe : c h e z K i d Miches . 
57. rue Madagascar , à Pives : café 
Lemaire . a n g l e d e s rues d u F a i s a n 
et d e s P r i m e u r s (Haines C e n t r a l e s 
a L U » ; a u « P o i n t d u Jour ». 
place d e s G u i n g u e t t e s , a n g l e d e s 
rues Saint-Ctata-iel e t Eugène Jac 
quet , a SBant-Mauràce-Lille. 

LE GALA DE REOUVERTURE 
DE L'ACADEMIE 

DES SPORTS DE ROUBAIX 
C'est dimanche prochain, que l'A.S. 

R. reprendra son activité officielle 
A cette occasion, le Comité a fait un 
appel a uteam de l'Uunlon Sportive 
de l'Ab-baye qui déplacera Vanpete-
ghem. WlUay. Dhont. Delvas. Verhae-
gwn. Vanpouck. Bltiteta et Defer. Le 
Boxlng Club Tourquennola sera repré
senté par Vandebogaerde 

A ces athlètes. l'A.S.R. opposera 
Begard. Mathya. Dehoucq (Salle Pot-
tleri. Sleuw. Henneuse. Dumel ln et 
Deletre. lesquels ont suivi un entraî
nement sévère e t qui. à la veille du 
Championnat du Nord, voudront 
prouver que certains d'entre eux sont 
de sérieux prétendants aux titrée. 

Le prix des places est fixé comme 
sui t . Ring. 10 fr. : Premières : 7 fr . ; 
Seconde» : 4 fr. Location sans frais 
a l'A^.R.. 41. rue du Chemin de fer. 
à Roubalx où cette réunion lnaugu 
raie se déroulera dés 15 h. 30. 
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193* . 
1933 . 
1934.. 
1935 . 

1932 

H I P P I S M E 

LES COURSES 
DE DIMANCHE 
A LONGCHAMP 

FONDS O'aTAT 

J % 
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I % 1917 
« % 1918 — ••• 
I Te 1920 - . . . 
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Nat S % 1919 . . . 

— 1920 
— Janvier 1923. 
— Juin 1923 . . . 
— Janvier 1924. 
— 1934 
— 1934 . . . . . . . . . 
— 5 y. % 1937 . 

193* 
n a e r t o n t a u t a n t d e p a r t i s a n s 
q u a n t à lisante f inale e t v ic tor ieuse 

f : - jde ce c o m b a t q u e l 'on a ra i son de 
'prévoir palpitaait e t é m o t i o n n a n : . 

C e t in térê t n'est po int le seul "" et de cruautés, f irent rage dans- le f l V " ; " ' l ™ ^ "** J f f ^ J ^ , , 
p fac teur p e r m e t t a n t do prévoir la 

•V* M " r i Bien Qu'elle intervint souvent P * * 1 6 réuss i te d u quatr ième g a l a devait le diriger, et U voyait l ^ n ^ q u , ^ mterrjrn _ J ^ - d u B C. L... d « est d'autres qui 

jusqu'au Taurua, au Nord 
HUSSEIN, le Cherif de 

«an, devait. 
l a Palest in* avec Jérusalem comme j»»"• «<~ « " ' " » . ' ^ " " T ' * " " • , " " | c o n c e m e n t te deux a u t r e s grands 
y appartenant. File d u ' ntrtSirè aux J u i f s | c o m b a t s cm-re profess ionnels . Que 

M V Ï les Anglais reconnurent L ï ï ' de t e i ^ e ^ S n r o o n e t é s ara «"a. e n ef fet , le sc i ent i f ioue De-
par les attaques c o n t r e J e _ Canal £ f «t ^ ^ ^ ^ n ^ é s ^ r ^ ^ ^ ^ ^ 

Corn. 
384 50 

Suai, que. comme toujours dans 
l'Histoire, la dominat ion 
P a y s comme sur l'Egypte ne peut 
être assurée que par un glacis en 
Syrie, la Presqui l e de Sinal n'y 
suff isant pas. 

Pour cette raison dé iâ e n 1915 
L O R D G R E Y et LLOYD GEORGE 

bes. et considérer toute l'entreprise cheuT » CsJboche. d e Wing le s 

La réunion de dimanche a rem
porté un très gros succès sportif 
Tout d'abord, le crack « Djebel », de 
l'écurie M. Boussac, conflrmslt s e s ' r o n 
brillantes qualités dans le « Prix 
d'Hédouville ». Ce fut ensuite la vic
toire de l'outsider • Sapotille II », qui 
battait net tement la favorite Longt-
hanh dans le c Prix de Diane ». la 
belle épreuve classique dotée de 
300.000 fr Disons e n terminant que 
eLa Béguine», annoncée hier com-l Ville de Paris. — Ville de Paris 1871. 
me gagnante dans certains mil ieux]*!* : 187S 500 : 1876. 492 ; 1802. 28f 

n'a Joué aucun rôle à | } ^ * " 9 5 ; . 2 8 ' 
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»2i 

« M ronc 

snc 1*09 
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1913 3 y, . . 
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M CC Empr 1928 

1M »0 Com. 1*27 
1*7 90 Empr 1929 
101 M |Com 1930 4 % . . 

onc 1930 4 % % 
loin. 1931 
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— 10J2 
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Empr. 1934 

«la à Iota 1887 . . 

102 95 
120 M 

12*3 
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10B 

1084 
, }3* 70 jlBanque de Prance 
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Ml 
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— Paris 
— du Nord 
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Electncits 
Dollfuss Mleg Cap. . , 
Cie Générale Ind. Text 
Le Blan 

IPérenchies 
Saint Freree 
Gai Nord-Est 
Aciéries Longwy 

— Micbeville . . . 

1»«0* 
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4*00 ' 
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l*M 
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MM 

1200 . .D 

— du Nord 
— Sambr* Meuse 
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ChanUers de France . . 
Const Nord France . . 
Citroen B 
Fives-LIlle 
Ford 
Forges Nord-Est 
Jcumont Actions . . . . . . 

Parts 
Franco-Belge M. Ch Fer 
Hts Fourn Pt-*-Mous 
Denain-Ansln 
Louvroil-Monlbard . . . . 
Métaux 
Peugeot 
Schneider (Creusot) . . 
Senelle-Msubeufe . . . . 
Tréflleiie Havre 
BéUiune 
Amche 
Anun 
Blanty 
Carvin 
Courriéree 
Dourges , 
Eecarpelle 
Grand-Combe 
Lens 
Licny-les-Aus 
Maries 
Ostricourt 
Vicoigne 
Mokts el Hadid 
Nickel 
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— — Ord . 
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Kali Ste-Thérese . . . . 
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Saint-Gobain 
Ciments Frsnçsis . . . 
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Caout. Indochine 
Cultures Tropicales . 

(Terres Rouges 

1420 
2 20 
4176 
MSXS ' 

MO 
3*80 ' 
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29*0 . 
1030 
1203 
1430 
3250 . 
1*61 . 
2690 . 
1650 . 
M* . 

1700 , 
7200 , 
2B0 . 
Ss* , 
Ibfl , 
941 , 

24!4 
1010 ! 

r/5*o 
2078 
4i m 
7M 
36Û 

1/79 
1M/ 
M i 
4175 
6C47 , 
6170 , 
12470 
2110 . 
17S0 
371 
1082 

m: 
AU: 
1010 
294» , 

1677 „ 
2680 .. 
1600 _ 
610 ., 
1728 „ 
«860 .. 
2317 „ 

2390 , 
100» , 
liû*0 , 
2046 , 

3,5 .. 
133* .. 
1650 

iioo:: 
53*0 _ 
2300 .. 
5100 .. 
6320 . 
1ÎOO0 ., 
2060 .. 
1726 .. 
375 .. 
1080 „ 

l'arrivée 
Voici les résultats et rapports offi

ciels de la réunion : 
Prix du Premier Pas, 30.000 fr.. 

1.000 m. — 1. Mear'.m (M. Allemand), 
au Comte de Rlvaud : 2. Plcture ( A. ! Département dû Nwd"6 
Rabbe). a L. Duvsl-Lemon. 

Non placés : Ougrée. Casoar. Ar 
Le Flirt. — 7 par 

1898. 345 : 1899. 353 
1904. 365 ; 1910 2 3/4, 317 : 1910 3 •*, 
282 : 191?. 295 ; 1928. 1.010 : 1929. 989: 
1930. 94S ; 1930 lots. 946 : 1931. 942 ; 
1931 fort.. — : 1932. — : 1934 5 i». 1.015; 
1!W4 5 ',. 99G ; 1935. 1.008 : 1937. 1.012; 
1938. 1.008. — Panama à lots. —. — 

1921. 510 ; 

S ', 1936. — : 6 '» 1938. —. 
Chemins de Fer., — Est l, ',. ant . 

442 ; nouv.. 415 ; 5 % 1921, 890 ; 5 % 
1933. 1.023. — Lyon 3 V a n c . 403 ; 
nouv.. 403 ; S % 1921. 360 : 5 v> 1933. 
1.003 — Midi 3 % anc . 403 : nouv.. 
405 : 4% 1921. 830 : 6 'r 1936. 1.017. 
Nord 3 % anc . 432 ; nouv.. 423 . 
I % 1921. 886 : 5 % 1933. 1.023 ; 6 % 
1936. 1.017. — Orléans 3 ',; anc . 422 : 

^*J\Sl}prSSÏ*H%F d C ̂ l E t ^ coriace r i l l . l SJl que fera-
BVqEté 1936 e T i r e n v T a d a n s le'M'l devant tarante vedet te bel-

P a y s une Commiss ion pour l e x a - g e » , y " s a o ~ _ ' ., . _ . , 
m e n de la s i tuat ion I N o 5 f ^'UI^ • ! o < î a * S Î L d " " H 1 * 

1 fin d e la s e m a i n e de discuter d e s 
ïUle fut boycottée par les Arabes.i possLbil tés dé ces quatre autres 
On l'apprit quelques jours avant |g,afflardis qui p lacent cet te nouve l l e 

avaient approuve le plan du Haut i son départ, de sorte qu'elle n e f u t i e t briUante réunion pugUist iquelt iete . Tourelle. ^ ^ — — • ^ , - Marcel R o „ s « r • 2 c o r v u n n r v Mutuel 
Commandement en Egypte d'incor-jcomposée que d'hommes de con- igous le s ig i i e d e la pu i s sance d a n s tants. ! ^ ^ - T a H e ^ j \ m k . c é T i s 50 
porer la Palestine dans l'Empire, f iance angla is et juifs. £ ^ ^ s 3 U ! ^ r Mutuel. - Gagnant. 30.00 ; P l a c é » . I B ^ 0 ^ ' a c L H ' ^ „ i u

n " J ï i e s Macaron 
Mais, devant l'opinion publique.| De la vint, en 1937. la malheu- , p ^ r évi ter d e s surprises , c o m m e " j » ; S 5 0 , ~ Ju™elc ; U 9 . 5 a l ^ r X ^ n d r ^ n i ? - e p Ï Ï S Ï Ï S ' P'ix d . D . n g u , 50.000 fr.. 3.800 m 

mondiale , ce plan dut être camou- | r eu se proposition de partage du œ l i a arrive toujours a u x retardatai - ! , , ' r . l x „ d « P u y . « * r " i ! : „ z 2 1 „ . , » ' ! Mutuel — Ecurie M. Boussac g a - — *• ï * s un Sou (J Laumain) . à 
Oé d'une façaac humaintaire. (Pays e n trois Etais indépendants : l r e s negûacents. rappe lons que ;a; i /?°9 , m : ^ . J , ' . . , ™ r î * ? I f a r w n n r Ignante. 6.00 : placés, 5.50 ; 13.00. — Robert Debray ; 2. Il Ka Cha (A 

On uulisa la reyenrijcauon du u n juif, au Nord-Ouest .avec en-, locat ion e s t ouvert , ; aux endroits : ?-r"r
ln,A ^ b H \ ï Duvkl L e ^ r T : J u m e l é : 3 2 0 ° Dupuit) a» Comte de R.vaud. 

î ^ â ^ d e m a T c L V u n e ' p a ^ e ^ u r l ^ e ' S p a v s T ' e ? ' le n i A d ^ b r ^ - S ^ f ^ « " * - < » « « «fie retenir ^ c Â u c ^ ^ ^ r u ^ t ' t ^ u i s l Prix d . Diane, 300.000 fr.. 2.100 m. L r l s t e P - ° t p a r ^ n ^ ' ^ ^ * " * 
s» e t^ le mandat bri- i s a place d e s m a i n t e n a n t s e s t s a s - iLemeltre. Il Sapotille II (G. Destandau) , à1 

"**-|surer l'enitree de la salle, laquel le : Non placés : S u n b u m t . Bon Voya-|R. MaUié-Dumaine : 3. Longthành 
là n e n pas douter, sera l i t téra le- |ge . Cœur de Laitue. Balustrade. Ho-i(A. Dupuit 1. au Vicomte R. de Rl-

uns. 
nouv. 413. 

Emprunts Ceioniaux. — Afrique 
Equat.. 5 1, 1937. 1 010 ; Alrique Occ 
9 '- 1937. — ; Annam TolWT. 2 H % 
SI.75 : Indochine 3 % 1909. 430 
Maroc 1914. 469 ; Maroc 6 % 1937 
1.055 : Tunis 18H2. 400 ; Algérie 1902 
433 : Tunisie 1907, — 

BOURSE DE LILLE 
du 7 juin 1941 

ACTIONS 
CHARBONNAGES — Anlche. 3 355 

Béthune (1 /0 ) . 1.4O0 ; Bruay. 4»7 , 
Garvin. 1.730 : Courriére*. 633 
Dourge». 1.725 ; EscarpeUé e x ^ o t -
pon. 7.200 ; Lens A. 670 ; Lens B. 
dem. 300 ; Liévln, 531 ; Maries, 967 ; 
Ostricourt, 2.420 ; Thivencetes , 351. 

BANQUES. — Crédit du Nord. 460. 
EAUX ET TRANSPORTS. — Lyon

naise des Eaux iG'ap.i, 3.630 ; Pler-
chon (anc. Deroncq). dem. 360 
EX..R.T.. off. 280. 

ELECTRICITE. — Artésienne. 635; 
Béthunoise, 484 ; Boulonnalse. déni 
460 : Electricité et Osz Nord, 654) ; 
Electrique du Nord, off. 865 ; E-ec-
trique Nord-Cmest. dem. 618 ; Ener
gie Nord de la France. 590 ; Hersin-
Couplgny. dem 625 ; Salnt -Quent-
noise, dem. 1.800 ; Secteur Billv. 
dem. 875 ; Union Houillère Electr.-
que. dem. 395. 

METALLURGIE. — Aclériee du 
Nord. 515 ; Blache Salnt-Vaast. 640 ; 
Call 730 : Delattre et Frouard. 765 
Electro-Métallurgie. 280 ; Esc* il 
(Capital), dem. 1.660 : Fives-LiUf 
1 430 • Forges Nord-Ouest. 865 
Jeumont . 750 : Saint-Sauveur. 999 
Sene:ie-Maubeuge. 1.030. 

TEXTILES. — Agache. 1.080 
Comp. Limer prlv.. 189 : ord.. den. 
245 ; F-FJ»".. dem. 1J06O : Le Blsri 
dem.' 910 ; Ttberghlen. 455 

CIMENTS. — Ciments d'Haubou:-
din 638 ; Ciments Français op 
5.100 ; j o u i s , dem. 4.530 : Desvroiee 
3.100 ; Ls Lolsne. 770. 

NEGOCIATION DE O " 0 ' J » - t. 
Vlco^rne. 325 ; Jeumont. 158 ; Ef-
caut. dem. 750 : Vlnlcole de Cham
pagne (Part), off. 95. 

PRODUITS CHIMIQUES. — - A r 
Liquide. 2.550 ; Danjou. dem. 9(8 
Enpra^ de Roubalx. dem. 209 ; En
grais d'Aubv ( a n c ) . «50 : (nouv. , 
43(» ; Flnalens (x i . 964 : Huiles-Go.: 
dron 1.850 ; Kuhlmann, 1.494 
Rhône Poulenc. 2.375 ! Dslnee Liber-
court, dem. 320. 

ALIMENTATION. — Delesp*ul-Ha-
ve/ A., dem. 975 ; Motte-Cordonnlci 
1.230. 

DIVERSES. — Galeries de France 
dem. 80 ; La Hénln. dem. 329. 

(R. Bertlglla, , à Louis 
l e s Juifs . ittuinique avec les lieux sa int* . 

Le Frano* soulevant, en outre, de rusalem, Bethléem et Nazareth 
vieil les revendications stir la 8yri*, Contre ce plan s'éleva une t e m - , m e n t e n v a h i e cernime lors d u g a l a l r â t l ù s , Bmail. VerTtàs. Nitrtc iâ Véro-;v«ud" ; 3. Mzlmba (R. Bertlglla) 
o n ne parla dans le Traite Byfcss- pète de désappointement parmi lesIru»tional du 1er- ju in dernier . Inique. Elvlre. — 13 partant*. Mme Alb. Duverger. 
• » * J , 9 i î . . « l r

m , l f i ^ * * r f ^ A r î b W ^ , n , . | R e - e n e z donc vos pCaccs. moyen-! Mutuel. — Qagnant, 215.50 ; pla- N o n placés : Margoton. May Mor. 
l'Empire ottoman, que d u n e Admi-, A u Printemps 1938. r A n g l a t a r r * | n a n t les prix h a b i t u e l c c h e i o n n é s l c é s . 3 2 0 0 ; 9.00 ; 7.50. gan™R4jc*rter Lukabar. Hildegonde. 

e Commiss ion dp g a 35 fj-ancs . I p r i x d'Hédooville, 50.000 francs. |Trescle. La Béguine. Framboise. Loet, 
A u Lion de6 K a n d r e s . 90. rue d c l 2 0 0 0 m. — 1. Djebel (C.-H, SemblâtJ.'Lochleven, Troïka. — 14 partants. 

1 envoyr 

AVIS 
ET COMMUNICATIONS 

CONCOURS POUR 
LE RECRUTEMENT 

nistrat ion internationale potir 
Palest ine, a laquelle les anciens 1 technique qui devai t examiner 
All iés et le Cherif devaient parti-lu. p i a n pouvait être réalisé par de 
ciper (grosses transplantat ions de popu-

Mais . '.e 2 novembre 1917. BAL- la t ions. 
F O U R écrivit à R O T S C H I L D unej Le Gouvernement ang la i s dut re
lettre ouverte, sur la création d un connaître que, par ce moyen , au-
Foyer national pour les Juif». ! Cune so lut ion d u problème difficile 

Il obt int ainsi le sout ien de la i n était possible 
Presse juive mondiale pour le p lan , n essava. en conséquence, d'une 
d e 1 Angleterre, et sut le faire adop- |conférence des chefs , 
t er a la Conférence de Paris contre 1 Mais elle ne voulut pas qu'v 
la France, par la menace de retirer!accédât le Grand Mufti qui. par 
à ce t te demiere son aide dans le crainte d'arrestation, s'était enfui 
pi l lage de l'Allemagne. a Beyrouth, en 1937 

Le 24 Juillet 1922. la Conférence! Les partis intéressés ne purent 
d e San Rame donna ensuite à (donc se reunir qu'en Février 1939. 
l'Angleterre le mandat sur la Pa- Mais les Arabes se refusèrent à 
taetine sans administrat ion mter- conférer avec les Juif*, e t c'est 
n » I f o n a ! . < \ . , |ainsi . qu'après le déc l enchement de 

L Angleterre revendiqua ,e man- | i a nouvelle guerre, le dest in de la 
d a t pour obtenir, dans 1 éventual i té 1 Palestine reste toujours à fixer » 
d'une perte du Canal de Suez, j , v 
route, certes plus longue et plus 
difficile, de la Méditerranée a la 
Mer Rouge (Golfe d'Afcaba), un 
accès a la Mésopotamie (Irak) et 
A MB sources pétrolières, et. enfin 
u n exutoire. pour le trésor liquide, 
par le pipe-line de Halfa. 

jDi vergences 
entre Juifs et Arabes 

JSllc accorda immédiatement au 
P a y s une constitution, qui portait D E N O U V E A U X M A G I S T R A T S 
e n el le des germes de conflits. 

Le Haut Commissaire britannique 
reçut des pouvoirs presque absolus! Le concours est ouvert pour le 
»ur la création de districts admi-: recrutement, de cinq magis trats , à 
m s t r a u f s . la propriété, les ressour. l 'administra: ion centra le du minis -
e e s du sol. la nomination et ia re- tére de la Justice . Eiiîes o n t rang 
•vocation de s fonctionnaires. • de substitut de procureur de la 

U n Conseil législatif de 22 mem-iRep'.ib.iquc de 2e c lasse 
bres devait, c e n r s . le seconder , „ 

Mais à côte des nouveaux Tribu-' C e r o m h r e pourra du reste ê t r ; 
n a u x mondiaux subsista la juridic- .« ' -«mente m a i s il faut noter que.j 
t ion des ecclésiastiques musulmans , P ° u l T O m s*^1» « " a d m i s à p a r u -
juifs et chrét iens dans les diffé- !^ l 'P c r a «* concours les magistraî .-
rends de personnes " e s tr ibunaux civi ls et les a t taches ! 

Comme langues officielles étaient'1 i f u i a i r e s d u min i s tère de la Jus-; 
reconnues a é g a l i t é ; 1 ângla i* , i n c < ' ' a >' a n t acoorrç>'.i u n a n d e x e r -
1 arabe et l'hébreu. I c l c e effectif de [eurs fonct ions 

Une Commiss .on d 1 Conseil > a i n s i que les juges de paix ayani 
composée de onze membres au ' aÇcomp.i deux a n s d'exercice effec-
m o i n s . devait se prononcer sur *" d o l p u r s fonct ions . 
l 'émigration et sur toutes les diver-1 . C e concours aura h e u à Par i s e: 
g e n c e s d'opinion du S e c r é t a i r e , 3 Vichy, le 9 juil let 1941. 

[ d'Etat anglais. i s = = = = = = = = = = ^ = = = = = = 
Le Gouvernement anglais diri-

: gea i t la politique étrangère et la 
défense du Pays 

i U n additif a la Consti tut ion sti
pulai t qu'un Etat juif ne pouvait 

1 p a s être crée 
Mais les Arabe* n'en craignaient 

I p a s moins une menace de leur si- ! 
1 tuat ion politique et économique par 
I l e m i g r a t i o n juive, d'autant plus 

• M l'Angleterre avait nomme 
I c o m m e Premier Haut Commissaire 
i l e juif S IR H E R B E R T SAMUEL. 
t Bientôt les eros capital is tes Juifs 

réussirent a acquérir — bien que 
; plusieurs d'entre eux eussent vécu 

placés. r a ; c , 
h Non 

Prix de Royaomont, 50.000 francs 
2.100 m. — 1. Qreen Parrot (C Sau-
tour) . S François Bertrln ; 2. La Bar-
ka (A. Dupui t ) . au Vicomte R. 

pla- relia. Nibelle. Antaram. La Tantaine 
|— 7 partante. 

Mutuel. — G4nsnant, 23.50 : placés, 
7.50 ; 5.50. — Jumelé : 11.50. 

Prix des Ecuries, hand., 40.000 fr 
2.40O m. — 1. Ellébore (R. Bertlglla) 
à G. Mathieu : 2. Douce Polie (M 
GirardI. a Valére Péraidl ; 3. Poo-
carmont (M. Allemand!. à Valére Pé-

OBLIGATIONS 
Departemen tdu Nord 6 

Non placés 

'7, 1921 
500 ; Ville de Lille, 955 ; Roubar; 
5 %, dem 960 ; 4 1/2 Ko. 922 ; De-
nain-Anzm 6 » , 1000 ; Lié\ ln 7 ' 
506 ; Union Prançalse Nord-Est, dem 
985 : Eaux du Nord 5 %. 940 ; E L . 
R.T.. dem. 950 ; Artésienne 5 Te 1920. 
dem. 930 ; 1931. dem. 930 ; 5 1/2 '', 
dem 980 : Electriqiie Nord-Ouest, 
dem 980 : Continentale du Gaz. dem 
98o ; Mque Escaut, • %, dem. 9«0 ; 
Peignage de Tourcoing, dem. 980 : 
Auxiliaire de Crédit. 911 : Cotonnlé-
re de P-.ves. dem. 800 ; Pelgnage £< 
Tourcoing 5.50 r l . dem. 960 ; I<; 

,,, 4 1/2 ' , . 925 : Frères Desunnor. 

er P c £ ï ï h , , %\™£ ^ , ^ n " » • » • * • dom. 900 ; Banq-je F r a n ç a i s Angier. Oalaba. Magnor. Aquilon. M 5 , .9 <z 890 • Flnalens 5 % 

a. Frlgus, 5 5 0 % 1 0 0 6 . r»urges 5.50 % 1940 
2.035 ; Liévln 5 1/2 % 1928. 485 . 

placés,! Vicoigne 4 % 1911. 415 : Lilloise des 
Moteurs, dem. 960. 

Wltoh. — l e partants 
Mutuel. — Gagnant, 23.50 

Scarlet Skies. Pinda-'9.00 : 19.00 : 15.50. 

TALISMAN 
PRÉFÈRE 

Alimentation (énérale-Buvette, bon 
quartier Lille. Lover. 2.000 fr. appt 2 p. i 

iRecettes. 1000 fr. p. jour, (dont 300 fr. | 
jen buvette ; 4 à 5 hectos de bière lai 
Uemaine) Prix : 32.000 fr. comptant] 
I Ecrire Réveil aux lettres L.R.A.F. 

19.204 j 

ANCIENNE COMMERÇANTE 

A mal tenace 
persévérance 

Les rhumat i smes , vous le savez, 
s o n : rebelles. Alors, soyez persévé
rants. Q u a n d le Oandol vous aura 
soulagé, il est bon d'en cont inuer 
'.'usage. U n cachet de Gandol midi 
e t soir, pendant d ix jours chaque . T O T J S C O M M E R C E S 
mois , vous évitera généra lement l e ]Ê C r i r e Réveil, sous initiales L.RM.A. 
retour de crises longues e t doulou-! 10.534 
reuscs. Gandol c freine ». e n effet, j ; 
la surproduction d'acide urique., _ . . , „ . . , , „ _ u , . t i s r n . n u u „ . 
combat tant ainsi la cause m ê m e L m ï , é

t ' e l ^ ! 5 E / n , a r a * r e a r e f o n t " 
des rhumat i smes , sans provoquer Damé veuve et âgée cède pour 34.000 
d'intolérance. La cure de v ingt ca - francs comptant. Ecrire Réveil aux 
chets pour d ix jours : 14 fr. fSO.Hnitlales L.R.A.H. 10.20f 

Mon pied 
me faisait 

disposent caution • s 

RECHERCHE GÉRANCE S I 1 1 1 c l L . , 

Le Docteur F A V R E A U 
Professeur de Gynécolofi 
tétnq ue. récemment libéré 
ses confrères et la clientèli 
prend ses consultations sur rendez 
vous lin. rue Jacquemars - Giélée. 
Lille (Tél. 46.002). 18.128 

ïMl$%tMé^ 

T t e s Phies . 11246! 

VENTES. ACHATS ET 
LOCATIONS D'IMMEUBLES 

DEMANDES D'EMPLOIS 

JEUNE FILLE 18 ANS 
I aimant les enfants, cherche place 
i BONNE. Mlle MAROUZC, 15 route 

Etude de M' SENLIS, Docteur en!d'Avion. Cite de l'Abattoir. LIsVIN. 
droit, notaire à Lille. 13, Square Du-
tilleul. 

2.516 

A VENDRE, rue d'Artois 
M A I S O N 

usage Commerce et Habitetien 
LIBRE A LA VEN1 E 

i o e n r - "> MILLE d'adresses 
2 5 0 t ' a n C S à copie.- à la main 
et Eros tains, a corresponaants sérieux, 

i Ecrire : Ers K. REXIA. 40. rue de 
'Bruxelles. PARIS <9'l. 11.393 

10.537 

3 MAISONS 

U N billET 

dE IA 

LOTERIE 

1 étage, Cour 
Jardin, E.C.E 

Chauttege central, rues t'happe et 
Jenner. LILLE-F1VES. » vendre. — 
COMPAN, Place des Arènes. NIMES. 

11.14G 

On recherche peur LILLE, un 

Contremaître de four Martin 

CHERCHE pour INSTALLER ATELIER 
3 Fraiseuses, 5 perceuses. 5 tours. 2 
étaux-limeurs. machines de menuise
rie, moteurs électriques, matériel com
plet d'atelier de mécanicien. H. DRON, 
75, Rte Pet i t s - -Ponts , PANTIN. 

11.413 

J'ai du 

mettre 

une pantoufle 
pour aller au marché 

Les gens riaient en me voy 
Mais mon pied était si enflé et 

HERNIE 
lm hernie est éeSnlUeement r e l a e e r et 
mmtrtm par les nouveaux appareils Mtu rel-
sorts 4 compression souple de 

M '«-ail l e C L r IE «ErUTt SPtClttlSTE DE 
• aLHOCK P»«IS. «4. I' SEB4ST0C0L 

Bien-être immédiat, basai gratis de 9 h. a 4 h. 
Lille, 11 juin. H. de France, rue des 

Buisses (Gare) — Denain. 12 juin. H 
du Commerce — Orchles. 13 juin. H. 
des Voyageurs (Gare). — Arras, 14 
juin. H. Leleu. 39. rue Gambetta 

I.Garel — Roubalx, 15 juin, Café des 
Arcades. 55. rue du Maréchai-Foch. — 
Béthune, 16 juin. H. de la Gare. — 
Lens, 17 juin. H C'aron. Tabac (Gard. 
— Lille, 18 juin. H de France, rue des 

•rcZn 

MALADIES DES LAPINS 
Employez la liqueur ALPHI NIPAL 

qui arrête la mortalité, fait disparaîtra 
le gros ventre et la diarrhée en 24 
heures, guérit la coccidiose en 48 h 

Après guérison. nettoyez vos clapiei* 
avec le désinfectant SANICOL. Nous 
expédions franco d«» port et emballa p*̂  
1 Htr* Sanigei et 1 4 Al phi Nîpal con
tre mandat ou nrement postal de 
35 franc*. En vente toutes pharma
cies, à défaut Laboratoires. 81. rue 
d'Isly. Lille-. MSB 

DEUIL 
A L A B O M M f F O I 

I Anmcn etion générale • Buvette, ru« 
populeuse. La Madeleine i 1 oyer 

12000 fr., app. 4 pièces. Recettes, 400 tr 
'p jour dont 100 I 

COUTURIERE pour réparation de > 
linge est demandée une fois par semai
ne. Se présenter. M. Maillet, 23 rue, 
Gnuth:er-de-Châtillon. Lille entre 2 et 
3 heures 33.990 -

endolori que je ne pouvais le glisse, r>\ . M A T D 1 P P i 

Arrêt net 
dans une chaussure. L'n ami me con- | * - I s U t e s IVIA 1 t v l l ^ E . e t t O U S | a u , reoousi 
tei l la des bains de pieds aux saltrate ; ( l e n s n a e 
rodell. Vous trempez vos pieds dou |L»TKane» 

C A L V I T I E V A I N C U E 

chute des cheveux 

npez 
loureux dans de l'eau chaude 
laquelle vous avez fait dissoudre uni 
noiipriee de ces sels médicinaux, ~£e belr 
laiteux, surchargé d'oxygène naissant 
•eus apporte un bien étr* îBtmMtaf. Vn« 
cor» et durillon* amollit M laissent enJevri 
facilement. L'n bain de pieds aux saltrateï 

LIVRES 

Varices. Orthopédielàgc "5 d e u x s*xes avec " 
' U2M SPECIFIQUE VANDER CINST 

_ _ _ ^ _ |21 fr. le flacon contre remb. Ecrire . 
IVANDER G1XST lue Raoul-Briquet, i 

NEUFS SOLDÉS 2 tr.]AUCHEL (Pas-de-Calais! Î2.1M 

T. S. F. 
Jr

CtÎ7oooa7r.iOti demande jeune fille active j neêViS."!."^ 
omptant Ecrire Réveil sous ™™«ï iaej l sr entretien maison pal de lessive, chaunent. Pour remettre 

Madame LESAGE. 8. rue Gounod. Lille j le» plu» abîmés rien se »etrt on hein 
33.993 pieds a u Sadtrataa Rodell. T*** Pbarm 

L.H.A.E 10.203 

Valeur 12 et 15 francs 
Catalogue sur demandé 

Libr. FONTENEAU, 36. rue Saint-Por 
chaire, Poitie 

RADIO BRUXELLES 
RELAYÉ PAR RADIO-LILLE 

TRES BONNE 

Sténo-Dactylo Secrétaire 
La Garantie Commerc ia le BELLE FERME de 7 hectares TmSSSm 

ANNONCES LÉGALES BON DÉCORATEUR 

P i À i T C Achetons tous appareils 
u i r i t s J P r u , , ° Caméras. Projecteurs 

Ceroen 15 r Faidherbe, Lille 

UN «CHALET DOUAISIEN ». 
est demandée par Etabl. E. DERVAUX, Spécialiste imitation bois est d h u > . « < : i . M 

Débutantes s'abstenir. ! par CYSEMANS Frères. 31. rue Ana- l ' . L T J . ? , ? ^ .'..fî""-^,1-'"1 s (Lns r a P l d f s 

Références sérieuses seront exigées. Itole France. Lemme-Marais. Ecrire à 
10.9851 33.9961cette adresse. TRES URCENT. 22 138 

us Municipalités, Aimmistrations, 
Usines et Hôpitaux 

Pour parfumer et désodoriser vos 
salles, utilisez 
C T r , . j - , . POISSANT 
b I M .1 . 1 1 . • DESINFECTANT 
Inodore ou Parfume. Mc:i. Réf. 
E ' C I .M l . . 5, r. des Vicaires. Lille 

! 14: 

> bis, Parvis Saint-Maurice, LILLE 

MERCREDI 11 JUIN 
CESSION — PREMIERE INSERTION 

I Suivant acte S.S.P. en date à LILLE i 
lpales émissions . 

« o r s du Pays — dos propriétés de Musique de chambre: G. Schelitnckx,, 
g r o s propriétaires fonciers arabes violon. Gaston Jacobs. alto, e t M ' 
pour y installer des colçnies agri-lR*is«»rt cello : Duo pour violon et 
eoles juives, pour créer dans les a l K > (Mozarti et Trio à cardes (Max 
Tilles, n o t a m m e m dans la ville n o u - , R e 8 c r » — 17 h. : Après une lecture 

ml rit qu nte 
enregistré S.S P. a LILLE, le j 

nq juin mil neuf cent quarante et j 
un. folio 72. case 3, Monsieur Théodore 
DERREVEAUX, commerçant, demeu
rant a LILLE. 16. p.aie Roger Salen-

Madame Raymonde 
Telle de Tel Aviv, des i n d u s t r i e s l d e ^ " V Uantasia. quael souata); MASSE, épouse de Monsieur Georges 

«aommerc» orcriefitre 

rait 

majeur pour piauoiCAFE 
ev urcneHire (Qrch Radio, dlr. P. qu'il e> 

e i l nu faire r e ^ ri illZ r r , ^ , " l 0 a s o n - s o 1 - N l n l Kreitz). — 18 h. 45 rlSaieng; 
J f i . S!L WÎ l-r Li, ° ; m e m t ]* U l v ««e et les S i rènes , , jeu radioph | Les oppositions seront reçues à 
M a i s elle n e j i e n ^ a c c o m m o d a p a s l d e J Bruyr. Musique de J. Absil. — f S.A.R.L GARANTIE COMMER 

|19 h. : Orch. Sj-mphon.. dlr. A. Meu- CIALE, dans les 20 jours c e la 
Symphonie pour grand deuxième insertion. 

113.509 Pour première insertion 

r^i'iËFJiiABLe 
On recherche pour . éeion lilloise des 

ACHAT 
Monnaie argent 

BIJOUX OR 
monnaie ancienne 

% ^ * > 2 " voua ni&me*} ' 
en apeJcauaà nù/uited 

Calculateurs Projeteurs .VEND BOIS DE CHAUFFAGE ^"ru", dh.,,v.n.0r1sr,-CDTN,A,!N,BeNK 

W ^ Art 

i me LA LOTION SCIENTIFIQUE 
•S "FMSELUX'' * eeee et maeuui t«.nea»s 

\ Husacclcz vos cheveux avec cette lotion, el vou«obncn-
^^ drez des le séchage. *an* chauffage ou fer A friser.une 

^^ondulaiion. des boucles, en un mot une ir.de'risafclr 
I durable quelq 

• i 

charpentes métall iques Ecrire Ré-j provenant de péniches. . . 
1 sous initiales N.A.B.X. 22.136 i(a kilos, pris a Violâmes (P.-de-C.) ou 

!•$ Irancs les 1*0 kilos rendu. 18.122 

! On demande des 
n r C C I W A T r i l D C Balances, Bascules Automatiques, Ins 
a J C . s 9 0 i r i A l E . U K O truments de pesage. Planquart et Cie.|St-Pol 

d'études et d'exécution pour mécani- '»• ™* CcHson près Sacré-Cœur i Lille. Uvecf 
18.12313U Re 

On désire placer a la campagne, en
tant. 2 ans, chez personne ayant loi
sirs, bon mUieu Villages près df 

Ternoise ou peu éloigne? 
gare Bien payé. Ecrire N.A.C.A. 

éoul tat* inoula 

n o m s que très diffici lement, d'au-
I t a n t plus que son standard de viejlemans 
«Hait diminué |orch on. 36a' (H. PÏltznér). 

C%ra\\I 112 litre do. lotion 
\ s N * atT F R l S B L , O X ( B e r > . s . 1 * 0 r. 

Hautes eteompsnsss. 
• de propagande 
31.75eniimbrcs On demande jeune fille active 

c.: 2214:; 

PERCHES D'ÉCHAFAUDAGES 

B r u x e l l e s , P a r i s 
11.299 |LILLE 

neuves au usegéet, >uii acheteur, tou-
pas de lessive I tes quantités. — Constructions Ed. ' 
ue Gounod. Al COIGNET, 82. rue Jean sans Peur. Lille. ; 

33.9931 34 1011 

nnpr imene dn Revetl « H •*•*•) 
186 rue de Paris . Lille 

Le eerant 

|CesDcmm(e8! 

A U X 

M"* Germanie ACREMAMT 

22 

p — Vos condoléances ? merci... J e tes 
ester («il i 
lr — Mon... mes consolations. . . Je ne m e 
M e n u s pas permis... Puis-je vous deman-
M s r le n o m de c e sa lmis ?.. 
f^ — C'est un «almis de quatre ! 

e t — * h ? 

I — V o u s allez les reconnaître On peut les 
HBtr e n liberté quand elles vont à la mes-
i s e P e n d a n t des années , el les ont porté 
I l e même chapeau vert avec capote de 
P J B B I ss lroitant et bride de velours per-
fisjquet 
p — C o m m e n t ? si je les reconnais ?... 
M B • o n t n o s vieil les toc... 

— Vous l'avez di t ! Locataires ! 
— Que je vous plains ! 
— N'est-ce pas ? m a des t inée est dou

loureuse Quand on est affl igée de qua
tre crampons , c o m m e je le suis , o n n'est 
presque plus présentable d a n s le monde. 

— Vous exagérez.. 
— Hélas ! non... Ainsi, tenez, nous 

deux, n o u s bavardons gent iment . Nous 
sommes la. comme des camarades Nous 
ne nous conna i s sons pas depuis long
temps, mais nous nous s o m m e s décou
verts les m ê m e s idées sur les vieil les 
filles. Eh bien ! nous aurons beau faire. 
Il y aura toujours une chose qui nous 
séparera, une chose grave, une chose 
terrible.. 

— Qu'est-ce que c'est ? 
— U n e gouttière. 
— Hein ? 

— Oui... une gouttière, qui coule de
puis hui t ans . m o n cher monsieur, et qui 
m e t de longues taches noires sur le mur 
C'est horrible ! 

— C'est une h o n t e !... ri faut l'arrêter. 
— O h ! gardez-vous-en bien.... 
— Pourquoi ? 
— Parce que c'est par ce; te goutt ière 

que se déverse la bile de m e s cous ines 
Les vieilles demoisel les ont besoin d'avoir 
d a n s leur vie. toujours prêt, un motif de 
discuss ion pour les Jours de mauva i se 
humeur. Si vous leur supprimez celle-ci. 

! les d a m e s aux c h a p e a u x verts devront 
en inventer un autre... Ça fat iguera leur 
i m a g i n a t i o n Ayez pitié d'elles. Soyez 
bon pour les vieil les fi l les ! 

— Vous ê t e s amusante. . . Mais ditres-
moi... est-ce que v o u s ê tes obl igée d'habi
ter... 

— Avec m o n quatuor ? 
— Oui. 
— J e su i s forcée... abso lument forcée... 

S a n s quoi !... 
— Ah !... 
— C e s ; curieux d'ailleurs que vous ne 

connaiss iez pas mon histoire. Tout le 
monde le sait en vilie. Ariette c'est 
moi ! 

— Enchante . . 

— Ariette ! la petite cous ine ruinée 
que ces demoise l les Davern i s ont été 
assez bonnes pour recueillir !... Vous 
n'êtes donc au courar de rien, cher 
monsieur ? 

— J e vous prie de m'excuser... 
— O h ! je ne vous e n veux pas. C'est 

d'ailleurs un fa i t qui n'est pas encore 
entré d a n s l'histoire de France. . . 

— J'habite Paris, n'est-ce pas ? Je 
suis arrivé cet te nuit, par le train de 
onze heures... 

— De Paris ?... vous venez de P a n s ! 
Ah ! que je vous regarde !.. Paris !.... 
Paris ! . . 

Ariette éprouve souda in u n e vive é m o 

tion. Déjà de se sent ir d a n s ce sa lon 
coquet, el le é ta i t c o m m e transf igurée. 
De voir un Paris ien, de pouvoir parler 
avec lui de la ville si chère à son cœur, 
el le a envie de pleurer. Jacques s'en 
aperçoit... 

— Vous connaissez Paris ? lui deman-
de-t-il avec de la tendresse d a n s la voix. 

— J'y su i s née... avenue Kléoer. J 'avais 
conf iance d a n s m o n « Etoile »... Hélas ! 
n..i..ni... c'est fini... Je n'y pense plus... 
J'y retournerai un jour ou j a m a i s !.... 
Ça m'est ég^i... Mais vous, parlez-m'en, 
dites ?. Vous serez si genti l ! 

— Que désirez-vous que je vous ra 
conte ? 

— Est-ce que vous a l lez souvent an 
Bois ? 

— Oui. fréquemment. 
— Dire que nous nous s o m m e s peut-

être rencontrés . Jadis ? 
— Qui sa i t ? 
— C'est probablement faute d'avoir 

fait préalablement connais sance , que 
nous ne nous s o m m e s pas reconnus ?. . 

— Probablement ! 
— J'ai souvent pensé au nombre de 

g e n s ' q u i avaient les m ê m e s goûts, les 
m ê m e s aratères et qui se seraient folle
m e n t a imés si le hasard les avait a m e 
nés une seconde sur le m ê m e chemin . 
tandis qu'ils traînent lamentablement 
sur des routes différentes. . . 

— C o m m e vous ê t e s é t r a n g e 1 J a m a i s 

je n'ai rencontré une j eune fille qui so i t 
autant que vous à la fois sérieuse e t nar
quoise. On croit que vous allez dire une 
plaisanterie et vous formulez une obser
vat ion qui ne m a n q u e pas de profon
deur.. 

— Merci pour la profondeur ! 
— On croit que vous parlez gravement 

e t vous lancez une blague... 
— Qu'est-ce que vous voulez ? C'est la 

vie ! • 
— J e vous trouve dél ic ieuse ! 
— Et au théâtre ? q u * s t - c e qu'on a 

d o n n e de nouveau, ces temps-ci ? 
Ariette parle, parle. Jacques répond à 

toutes ses quest ions, lis sont ass is l'un 
près de l'autre sur un canapé . S o u d a i n 
elle d e m a n d e : 

— D a n s quel quartier habitez-vous ? 
— Boulevard Malesherbes . 
— Et vofls venez souvent ici ? 
Avant de se prononcer. Jacques se 

lève, n va s'assurer que personne ne 
l'écoute derrière les portes, n cons ta te 
qu'il peut s'exprimer s a n s crainte. Pre
n a n t un ton de conf idence . 11 déclare 
alors : 

— J e reviens le moins possible. 
— C o m m e Je vous comprends . 
— Il faut vous dire que mon père est 

un vieux Parisien. Il passe six mois .1e 
l 'année auprès de moi... 

Une pendule s o n n e à ce m o m e n t qua
tre heures . Ariette sursaute : 

— M a i s n o u s bavardons... Excusez-
moi... Il faut que je me sauve.. . 

— Déjà ? 
— Je do i s voir ce t après-midi M. Hya

cinthe. . . . 
— Quel Hyacinthe ? J'en ai connu un 

Jadis... 
— C'est le m ê m e . . professeur au col

lège, avec une valise jaune.. . 
— J e le croyais parti... 
— Oui... Comme le volatile de la fable. 

il a fait son globe-trotter pendant dix 
a n s Fat igué , rompu, il a fini par rega
gner son premiier pigeonnier.. . 

— Pauvre h o m m e ! 
— J'espère pouvoir le cueillir sur son 

perchoir... Au revoir, cher monsieur, ie 
suis e n c h a n t é e de vous connaître. . . 

— Et moi. Je suis ravi, mademoisel le . . 
ELe lui tend la main pour une poi

gnée franche à l'anglaise. Il la regarde 
en souriant. 

— Pourquoi me regardez-vous ? 
— Parce que vous n'allez pas partir 

ainsi.. . 
— Comment I 

— Vous n'allez pas partir s a n s m'avoir 
donné des billets de tombola ? 

— Ah ! oui. c'est vrai... Mais vous n y 
tenez pas... Je m'en voudrais d'insister... 
Vous m * v e z reçue si a imablement . 

— Au contraire.. . J'en désire quelques, 
uns... 

— C'est au profit de s pauvres ! 
— Ce serait au profit de s charcut iers 

divorces ou des g é n é r a u x arthrit iques 
que ce serait abso lument la m ê m e chose. 
D u m o m e n t que c'est vous qui offrez je 
ne puis qu'accepter... Voici deux cents 
francs pour m o n père et pour moi... 

— O h ! c'est trop ! 
— Non. non... 
— Que je vous m a ï q u e !... Fleurvil.r 

s'écrit F.. I... e... fleur, c o m m e une fleur ? 
— Oui. Et ville, c o m m e une ville ! 
Le t irage de la tombola aura lieu d a n s 

s ix s e m a i n e s au cours d'une mat inée 
artist ique Je vous enverrai une invita
tion... 

— J e m e ferai un plaisir d'y assister. 
— Au revoir, monsieur... 
— Au revoir, mademoiselle 
Ariette est à peine dans la rue qu'eu,* 

se sent incapable d'aller aujourd'hui 
chez M. Hyac inthe Pour dire à ce der
nier tout ce qu'elle veut lui laisser »r.-
teixlre. il importe qu'elle ai t les idées 
abso lument nettes . Elle les avai t tantôt . 
Elle ne les a plus maintenant. S o n espr: 
e s t brouillé. Est-ce le ton primessut ier 
de sa conversation avec Jacques de 
FîeurviHe ? est-ce l'amabilité du Jeun-
h o m m e ? est-ce son évocation de Pari* < 
Elle ne discerne rien, sauf qu'elle es-:, 
troublée et que son trouble e s t exqu s 
Loin de le secouer, elle s'y a b a n d o n n e . 

i (A suivre). 
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